
Séquence 3, LL1, OI. 
 

 
Ceci, dit-il1 d’une voix éclatante en montrant la Peau de chagrin, est le pouvoir et le vouloir 
réunis. Là sont vos idées sociales, vos désirs excessifs, vos intempérances2, vos joies qui tuent, 
vos douleurs qui font trop vivre ; car le mal n’est peut-être qu’un violent plaisir. Qui pourrait 
déterminer le point où la volupté devient un mal et celui où le mal est encore la volupté3 ? Les 
plus vives lumières du monde idéal ne caressent-elles pas la vue, tandis que les plus douces 
ténèbres du monde physique la blessent toujours ? Le mot de Sagesse ne vient-il pas de savoir ? 
et qu’est-ce que la folie, sinon l’excès d’un vouloir ou d’un pouvoir ? 
 
— Eh ! bien, oui, je veux vivre avec excès, dit l’inconnu en saisissant la Peau de chagrin. 
 
— Jeune homme, prenez garde, s’écria le vieillard avec une incroyable vivacité. 
 
— J’avais résolu ma vie par l’étude et par la pensée ; mais elles ne m’ont même pas nourri, 
répliqua l’inconnu. Je ne veux être la dupe ni d’une prédication digne de Swedenborg4, ni de 
votre amulette5 orientale, ni des charitables efforts que vous faites, monsieur, pour me retenir 
dans un monde où mon existence est désormais impossible. Voyons ! ajouta-t-il en serrant le 
talisman d’une main convulsive et regardant le vieillard. Je veux un dîner royalement splendide, 
quelque bacchanale6 digne du siècle où tout s’est, dit-on, perfectionné7 ! Que mes convives 
soient jeunes, spirituels et sans préjugés, joyeux jusqu’à la folie ! Que les vins se succèdent 
toujours plus incisifs8, plus pétillants, et soient de force à nous enivrer pour trois jours ! Que la 
nuit soit parée de femmes ardentes9 ! Je veux que la Débauche en délire et rugissante nous 
emporte dans son char à quatre chevaux, par-delà les bornes du monde, pour nous verser sur 
des plages inconnues : que les âmes montent dans les cieux ou se plongent dans la boue, je ne 
sais si alors elles s’élèvent ou s’abaissent, peu m’importe ! Donc je commande à ce pouvoir 
sinistre de me fondre toutes les joies dans une joie. Oui, j’ai besoin d’embrasser les plaisirs du 
ciel et de la terre dans une dernière étreinte pour en mourir. 
 
 Honoré de Balzac, La Peau de chagrin, Partie 1, 1831. 

 
1 Le prénom « il » désigne l’antiquaire. 
2 Intempérances : libertinages. 
3 Volupté : plaisir des sens. 
4 Swedenborg est un scientifique et théologien suédois, célèbre pour ses visions mystiques. Il établit des 
correspondances entre le monde terrestre et le monde spirituel qui inspireront beaucoup Balzac. 
5 Amulette : petit objet protecteur que l’on porte sur soi. 
6 Bacchanale : orgie. 
7 Le XIXème siècle se perçoit lui-même comme le siècle du progrès, ce qui se vérifie au moins en matière de 
science et de technologie. 
8 Incisifs : vifs. 
9 Ardentes : brûlantes et passionnées. 


